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Notre vie est une marche vers le Père ; elle est un long pèlerinage. La tradition
spirituelle fait de nous, disciples de Jésus, des voyageurs, des marcheurs, des
pèlerins. Pas après pas, jour après jour, nourris du viatique qu’est l’Eucharistie, nous
avançons vers la demeure du Père dans le souffle du Saint-Esprit. Notre espérance,
celle que nous proclamons pendant ce Jubilé, est de partager la vie de Dieu. Nous
sommes attendus. Notre patrie définitive, c’est le ciel, la communion avec Dieu, Père,
Fils et Saint-Esprit. Voilà notre vocation.

Les pèlerinages que nous organisons sur cette terre nous rappellent cela. Ils nous
poussent à entendre l’appel de Dieu, à nous relever, à nous mettre debout, à nous
mettre en marche, non pas seuls mais avec d’autres. 

Nous avons une vocation au dialogue. C’est pour cela que nous nous mettons à
l’écoute de la Parole de Dieu et que nous lui répondons par notre vie de foi. Mais
nous avons aussi une vocation à la marche parce que la vie chrétienne n’est pas
d’abord un repos mais un envoi. Le Seigneur nous veut debout, disponibles, prêt à
tout quitter pour nous laisser conduire. Voilà ce que nous apprenons (ou
réapprenons) lors d’un pèlerinage. 

Aujourd’hui nous marchons vers l’Abbatiale de Saint-Gilles. Nous marchons sur une
terre foulée, habitée par des saints. Notre pays a été évangélisé par des martyrs et
des contemplatifs. Saint Gilles est l’un d’eux. Par sa pauvreté il interroge notre
frénésie de consommation ; par sa simplicité et son authenticité il nous parle de la
vérité d’une âme tout entière livrée à Dieu sans calcul, sans faux-semblant ; par son
silence et sa vie intérieure il nous rappelle notre vocation à la liberté, liberté qui jaillit
du cœur de celui qui sait s’arrêter, écouter, relire sa vie, discerner dans le Saint-
Esprit. 

Voilà ce que nous venons chercher en marchant vers Saint Gilles dans le
dépouillement d’un pèlerinage, alors que les vacances se terminent et que la rentrée
est toute proche. C’est une façon de rendre grâce pour les mois d’été et de
commencer cette année scolaire dans le Seigneur, en se rendant disponible à ce qu’il
veut faire en nous.
 

+Nicolas Brouwet

En route !
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Dans sa foi de croyant, le Marquis Folco de Baroncelli, manadier et écrivain
français (1869- 1943), a voulu exprimer, avec cette croix qui nous est
familière en Camargue, tout autant son attachement à la Nation gardianne
et au Monde des pécheurs que la foi au Dieu-Trinité représenté ici par les
trois branches-tridents de la croix. Il a voulu exprimer aussi avec le cœur,
l’Amour que Dieu nous porte et que nous lui portons et enfin l’Espérance
qu’il a mise en nous, symbolisée par l’ancre. Nous avons, là, les trois vertus
théologales : Foi, Espérance et Charité.

A propos de l’Espérance :
Nous trouvons, au chapitre 6 de la Lettre aux Hébreux, verset 19 et 20,
l’emploi de l’ancre pour dire l’Espérance chrétienne. Celle-ci, en effet, a été
lancée, écrit l’Apôtre, au-delà du voile. Ce voile est celui du Temple de
Jérusalem qui séparait le Lieu sacré de la présence de Dieu, le Saint des
Saints, de tout le peuple. Il se déchira de haut en bas, dit l’Evangile, au
moment où Jésus remit sa vie dans les mains du Père. Désormais, par le
Christ mort et ressuscité, notre foi en l’A-venir s’est arrimée à sa Victoire,
comme une ancre accrochée solidement au rocher. Voilà notre Espérance.
La mort a été vaincue par le Christ et notre A-venir est dans sa
Résurrection. Mais cette Espérance n’est pas qu’attente, elle est active, elle
est déjà à l’œuvre dans l’Amour que nous vivons les uns les autres.

La croix de Camargue et l’Espérance Chrétienne
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L’Abbatiale de Saint-Gilles n’est pas d’abord un monument historique. Elle est
avant tout, une église vivante : un lieu de prière, de silence, et de célébration
où se réunit, au fil des dimanches et des fêtes chrétiennes, une communauté
croyante bien réelle. Chaque semaine, les paroissiens s’y retrouvent pour célébrer
l’eucharistie, pour accompagner leurs enfants vers le baptême ou la première
communion, pour s’unir dans le sacrement de mariage ou encore pour confier à
Dieu leurs défunts.

Cette église est le cœur battant d’une paroisse aux dimensions étendues, qui
s’ouvre aux portes de la Petite Camargue. Elle rassemble des fidèles issus de
quartiers variés, des familles venues s’y établir récemment et d’autres
profondément enracinés dans cette terre de Saint-Gilles, cinquième ville la plus
peuplée du département. Ce lien vivant entre la pierre et les personnes lui donne
toute sa portée : l’Abbatiale n’est pas seulement un témoin du passé, elle est
un lieu de foi aujourd’hui.

L’Abbatiale de Saint Gilles
Une Eglise vivante au cœur d’une foi enracinée

 - 5 -



Son architecte, sa sculpture, sa lumière, tout dans l’édifice parle. Les images, les
symboles et les motifs qui ornent la façade et les chapiteaux ne sont pas de
simples ornements artistiques. Ils sont un langage. Un langage de la foi, né dans
une époque où l’on enseignait autant avec les yeux qu’avec les mots. Le fronton
sculpté, les apôtres, les scènes bibliques, les gestes des personnages, les animaux,
les feuillages, les signes…tout cela forme un catéchisme de pierre : une sorte de
Bible ouverte, à la portée des pèlerins d’hier comme des visiteurs d’aujourd’hui.

L’église a été fondée au XIIème et reconstruite à grande échelle à la fin de ce
même siècle pour accueillir les foules de pèlerins qui affluaient à Saint-Gilles, l’un
des plus importants sanctuaires de l’Occident médiéval. Deux niveaux composent
l’édifice : une église haute, majestueuse (98m de long, 25m de large, voûtes
culminant à 26m), et une vaste crypte souterraine, dédiée à la prière autour des
reliques du saint ermite Gilles, fondateur du lieu.

L’importance du lieu au moyen âge est telle que Saint-Gilles devient un port de
départ vers Rome ou la Terre Sainte. Le rayonnement spirituel est immense. Il
attire une foule si dense qu’on comptera jusqu’à 134 changeurs de monnaie pour
accueillir et servir les pèlerins venus de toute l’Europe.

Mais cette église a connu les blessures de l’histoire. L’assassinat du légat Pierre de
Castelnau près de Saint-Gilles en 1208 provoquera le déclenchement de la
croisade contre les Albigeois. En 1562, les Guerres de religion verront l’abbatiale
saccagée. Restaurée sommairement au XVIIès, elle ne retrouvera jamais
totalement son ampleur d’origine : le clocher ne sera pas reconstruit, et la nef sera
raccourcie.

Et pourtant, malgré les siècles, malgré les épreuves, la prière ne s’est jamais tue
entre ses murs. Chaque célébration renouvelle le sens profond de l’Abbatiale :
être une maison de Dieu, un signe de sa présence au milieu des hommes, un
lieu où l’art roman, la liturgie et la vie chrétienne forment un tout cohérent.

Pour nous retrouver : https://paroisse30800.wixsite.com/stgilles
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CONNAISSEZ-VOUS « LES CHEMINS DE SAINT GILLES » ?

L’association des « Chemins de Saint Gilles » est une association diocésaine voulue
par notre ancien évêque, le Père Jean CADILHAC. Elle vient de fêter ses 40 ans !

Elle propose une démarche pèlerine sur des chemins de 5 à 12 jours, en groupe de
dix à vingt personnes venues de tous les horizons géographiques ou spirituels. Elle
nous invite à vivre l’aventure d’un pèlerinage renouvelé ouvert à tous, et à nous
mettre ensemble en chemin sur les pas des pèlerins du Moyen Age.

Marcher sur un chemin de Saint Gilles, c’est vivre une expérience lumineuse de
rupture avec le quotidien, d’intériorité où chacun va trouver un ressourcement, et de
fraternité dans un partage bienveillant où toutes les sensibilités sont accueillies.

Être pèlerin, c’est ouvrir une parenthèse dans le vacarme quotidien…

Pour se renseigner : 
Association des Chemins de Saint Gilles 
www.cheminstgilles.fr
mail : asso@cheminstgilles.fr
contact : Maryvonne GALL 06 58 12 27 05
 

 

Les Chemins de Saint Gilles
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Le Jubilé est un grand évènement populaire au cours duquel chaque pèlerin peut
s’immerger dans l’infinie miséricorde de Dieu. Dans la tradition catholique,
l’Année Jubilaire, aussi appelée : « Année Sainte » parle de Réconciliation aux
hommes, et a toujours été l’occasion propice pour le pardon des pêchés et
l’expérience de l’indulgence.
 
Le Jubilé est l’année durant laquelle revenir à l’essence de la fraternité, en
restaurer la relation entre nous et le Père. C’est l’Année qui pousse à la
Conversion, une occasion unique pour examiner sa propre vie et demander au
Seigneur de l’orienter vers la sainteté. C’est l’année de la pénitence sacramentelle
et, par conséquent, de la solidarité, de l’espérance, de la justice, de l’engagement
au service de Dieu dans la joie et la paix avec les frères. Mais par-dessus tout,
l’année jubilaire a pour centre la rencontre avec le Christ.

Ses origines historiques remontent à l’Ancien Testament. La loi de Moïse avait fixé
une année particulière pour le peuple juif : » Vous ferez de la cinquantième année
une année sainte, et vous proclamerez la libération pour tous les habitants du
pays. Ce sera pour vous le jubilé ».

La trompette avec laquelle s’annonçait cette année particulière était une corne de
bélier, appelée en hébreu « Yobel », d’où dérive le mot « Jubilé ».

Dans le Nouveau Testament, Jésus se présente comme Celui qui porte à son
achèvement l’ancien Jubilé, étant venu « annoncer l’année de grâce du Seigneur »
(Lc4,19).

Depuis sa première édition en 1300, le Jubilé est une occasion unique pour
consolider la foi, favoriser les œuvres de solidarité et de communion fraternelle
au sein de l’Église et de la société. C’est un évènement qui se déroule sur une
année entière, faites de prières et de gestes concrets, comme l’Ouverture de la
Porte Sainte par le Pape qui constitue le début officiel des célébrations.

Qu’est ce que le Jubilé ?
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Je ne veux pas faire ici une étude pastorale, mais simplement faire une suggestion à ceux qui
ont peut-être, à un moment donné, espacé de plus en plus leurs confessions sans réussir à
bien analyser le pourquoi et sont dans l'incapacité de reprendre une pratique désormais
formelle à cause d'un certain malaise intérieur. Je voudrais proposer une suggestion
uniquement parce qu'elle m'a été utile. 

Il me semble qu'il s'agit avant tout d'un dialogue avec un frère qui représente l'Eglise, donc
un prêtre, en qui je vois un représentant direct de Dieu; un dialogue fait en priant ensemble,
dans lequel je présente ce que je sens en moi, en ce moment: je me présente tel que je suis,
devant l'Eglise et devant Dieu. 

Reconnaître ce qui me donne la joie

A mon avis, ce dialogue comporte essentiellement deux parties: la première que j'appelle «
confessio laudis », c'est-à-dire confession d'après le sens primitif du terme. Là aussi, on peut
partir d'un paradoxe: s'il est chaque fois si pénible et si difficile de dire mes péchés, pourquoi
ne pas commencer par les bonnes actions? Saint-Ignace lui-même le suggérait dans les
Exercices, prenant comme premier point l'action de grâces (Ex. SP. N°43) : Seigneur, je veux
d'abord te remercier parce que tu m'as aidé, telle chose a eu lieu, j'ai pu me rapprocher de
telle personne, je me sens plus serein, j’ai dépassé un moment difficile j'ai pu mieux prier. 

Reconnaître ce qui maintenant devant Dieu, me donne la joie. Il est important que ces
choses émergent devant le Seigneur : la reconnaissance de sa bonté pour nous, de sa
puissance, de sa miséricorde.

Le sacrement de réconciliation 
Comment se confesser ?
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Reconnaitre ce qui me met mal à l’aise
 
Cela fait, on peut passer à une « confessio vitae » que je définirais comme ceci : plus qu'une
recherche et qu’une énumération de péchés formels, c'est-à-dire devant Dieu ce qui
maintenant me met mal à l'aise, ce que je voudrais faire disparaître. Souvent, ce sont des
attitudes, des façons d'être, plus que des péchés formels, mais au fond les causes sont les
douze attitudes que répertorie saint Marc (Mc 7,21) : orgueil, envie, cupidité ... 

Ou bien, je dirai devant Dieu: je regrette de ne pas pouvoir parler sincèrement avec telle
personne, mon rapport n'est pas authentique avec tel groupe, je ne sais par où commencer.
Je regrette de ne pas réussir à prier, je me sens mal à l'aise d'être pris par ma sensualité, par
des désirs que je ne voudrais pas avoir, des fantasmes qui me troublent. Je ne m'accuse peut-
être d'aucun péché en particulier, mais je me mets devant le Seigneur et lui demande qu'il me
guérisse. 
Il ne s'agit pas vraiment de mettre sur la table trois ou quatre péchés, pour qu'ils soient 
annulés, mais d'une immersion baptismale dans la puissance de l'Esprit: Seigneur, purifie moi,
éclaire-moi, illumine-moi. Je ne demande pas seulement dans cette confession, que soit
annulé tel ou tel péché, mais que mon cœur soit changé, qu'il y ait en moi moins de lourdeur,
moins de tristesse, moins de scepticisme, moins d'orgueil. Je ne sais peut-être par où
commencer, mais je mets tout cela dans la puissance du Crucifié et du Ressuscité par la
puissance de l'Eglise

Acte de contrition

Mon Dieu, j’ai un très grand regret de vous
avoir offensé parce que vous êtes infiniment
bon et que le péché vous déplaît. Je prends la

ferme résolution, avec le secours de votre
sainte grâce, de ne plus vous offenser et de

faire pénitence.
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Vous trouverez ci-dessous quelques textes de la Parole de Dieu qui peuvent nourrir vos haltes
spirituelles, à vivre individuellement ou en petit groupe.
Pour chaque texte :

Lecture silencieuse
Quel mot, quelle phrase, ai-je envie de partager ?
Comment le texte me rejoint-il dans ma vie ?
Après avoir médité le texte, mon regard vis-à-vis de Dieu, des autres va-t-il changer ?

1  halte ère

Quittant la foule, ils emmenèrent Jésus, comme il était, dans la barque, et d’autres barques
l’accompagnaient. Survient une violente tempête. Les vagues se jetaient sur la barque, si bien que
déjà, elle se remplissait. Lui, dormait sur le coussin à l’arrière. Les disciples le réveillent et lui disent :
« Maître, nous sommes perdus ; cela ne te fait rien ? » Réveillé, il menaça le vent et dit à la mer : «
Silence, tais-toi ! » Le vent tomba, et il se fit un grand calme. Jésus leur dit : « Pourquoi êtes-vous si
craintifs ? N’avez-vous pas encore la foi ? » (Mc 4, 36-40)

2  halteème

Cela nous encourage fortement, nous qui avons cherché refuge dans l’espérance qui nous était
proposée et que nous avons saisie. Cette espérance, nous la tenons comme une ancre sûre et solide
pour l’âme ; elle entre au-delà du rideau, dans le Sanctuaire où Jésus est entré pour nous en
précurseur. (He 6,18-20)

3  halteème

Vous êtes tous des fils de la lumière, des fils du jour ; nous n’appartenons pas à la nuit et aux
ténèbres. Alors, ne restons pas endormis comme les autres, mais soyons vigilants et restons sobres.
Les gens qui dorment, c’est la nuit qu’ils dorment ; ceux qui s’enivrent, c’est la nuit qu’ils sont ivres,
mais nous qui sommes du jour, restons sobres ; mettons la cuirasse de la foi et de l’amour et le
casque de l’espérance du salut. (1Th 5, 5-8)

4  halteème

Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ; espère le Seigneur. (Ps 27, 14)

Textes profanes 

 « Le grand malheur de cette société moderne, sa malédiction, c’est qu’elle s’organise visiblement
pour se passer d’espérance comme d’amour ; elle s’imagine y suppléer par la technique, elle attend
que ses économistes et ses législateurs lui apportent la double formule d’une justice sans amour et
d’une sécurité sans espérance. » Georges Bernanos

 « Hé bien, alors - mais pourquoi le dire ? — la parole de Dieu sera peut-être accomplie, les doux
posséderont la terre simplement parce qu'ils n'auront pas perdu l'habitude de l'espérance dans un
monde de désespérés » Les enfants humiliés de Georges Bernanos

Haltes spirituelles
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CHANTS
ÉCOUTE TON DU DIEU T’APPELLE

ÉCOUTE, TON DIEU T'APPELLE : « VIENS, SUIS-MOI » ! LEVE-TOI ET NE CRAINS PAS
DE MARCHER AVEC LUI : IL EST TON CHEMIN DE VIE, LA ROUTE DE TA JOIE ! (bis) 

1.Accueille le Christ, Il est ton sauveur, la vie que le Père donne en abondance, Lui la
vraie lumière, la vérité qui rend libre : Sa parole vient réveiller ton cœur.

2. Quitte le cortège de l'indifférence, Laisse les sentiers de ton désespoir, Détourne les
yeux des mirages qui séduisent; Tu as soif d'un amour vrai et pur. 

3. Cherche son visage, écoute sa voix! Dans l'humble prière découvre sa joie, Cherche
sa présence au milieu de l'église! De lui seul jaillit la plénitude.

4. En toutes les œuvres d'amour et de vie Porte témoignage au feu de l'Esprit,
Proclame à tes frères l'évangile de la paix! Ne crains pas il fait route avec toi.

ÉCOUTE LA VOIX DU SEIGNEUR

P. D.Rimaud ; M. J. Berthier

Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de ton cœur. 
Qui que tu sois, ton Dieu t’appelle, qui que tu sois, il est ton Père.

TOI QUI AIMES LA VIE, O TOI QUI VEUX LE BONHEUR,
REPONDS EN FIDELE OUVRIER DE SA TRES DOUCE VOLONTE,
REPONDS EN FIDELE OUVRIER DE L’EVANGILE ET DE SA PAIX.

Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de ton cœur.
Tu entendras que Dieu fait grâce, tu entendras l’Esprit d’audace.

Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de ton cœur.
Tu entendras crier les pauvres, tu entendras gémir ce monde.

Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de ton cœur.
Tu entendras grandir l’Église, tu entendras sa Paix promise.

Écoute la voix du Seigneur, prête l’oreille de ton cœur.
Qui que tu sois, fais-toi violence, qui que tu sois, rejoins ton frère.
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CHANTS
NOUS VOICI, SEIGNEUR
P. et M. WM Merchat

NOUS VOICI, SEIGNEUR, POUR BATIR L’AVENIR,
CHERCHER AVEC TOI LES CHEMINS DE LA FOI.
OUVRE GRAND NOS CŒURS AU SOUFFLE DE L’ESPRIT.
EN LUI, NOUS SERONS DES TEMOINS DE LA JOIE.

1. Christ est notre lumière, notre soleil levant.
L’horizon est ouvert, mettons-nous en chemin.
Christ demeure avec nous jusqu’à la fin des temps.
Sa Parole est donnée. Elle est notre soutien.

2. Christ a rejoint nos routes, il nous conduit au Père.
En son humanité, notre histoire a du sens.
Christ traverse la nuit, son pardon est lumière.
Il n’est pas de chemin où Dieu ne soit présent.

3. Christ nous parle en des mots qui disent nos désirs.
Entendrons-nous l’appel des hommes de ce temps ?
Christ s’est fait l’un de nous, mendiant d’un avenir.
Saurons-nous l’accueillir dans la main qui se tend ?

4. Christ rejoint nos sentiers, nous éveille à la foi.
Aux chemins d’Emmaüs, Dieu marche à nos côtés.
Christ partage son Corps et jaillit notre joie !
Il est ressuscité, allons en témoigner !

5. Christ nous donne sa Mère, à elle, il nous confie.
« Femme, voici ton Fils, frère, voici ta Mère. »
Christ nous donne en partage la douceur de Marie,
Elle étend sur l’Eglise son manteau de lumière.

6. Christ se dit aujourd’hui à travers ses amis.
Frères aînés dans la foi, les saints guident nos pas.
Christ attend pour demain des témoins de sa vie.
Avec lui, prenons goût d’avancer dans la foi.

7. Christ a besoin de nous pour bâtir son Eglise.
Chaque pierre posée continue sa mission.
Christ appelle au grand large, au-delà des balises.
Serons-nous audacieux pour partager nos dons ?
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CHANTS

PÈLERINS D’ESPÉRANCE

P. SNPLS ; M. F.Meneghello

VIVE FLAMME, MA SEULE ESPERANCE :
QUE MON CHANT PARVIENNE JUSQU’A TOI.
DE TON COEUR JAILLIT LA VIE DIVINE,
SUR LA ROUTE, J’AI CONFIANCE EN TOI.

1.Écoutez nations, langues et peuples, dans vos cœurs rayonne la parole :
les nations dispersées sur la terre se rassemblent dans le fils bien-aimé.

2.Le Seigneur est un Dieu de tendresse, à sa voix se lève un jour nouveau.
Terre et ciel sont revêtus de gloire, ils annoncent la justice et la paix.

3.Lève-toi, Dieu cherche des disciples, prends le vent pour guide sur ta route.
N’aie pas peur de marcher sur ses traces où s’avancent les amis du Seigneur.

A Toi puissance et gloire,
A Toi honneur et force,
A Toi la majesté, ô Dieu à jamais !

1. Toi l’agneau immolé(bis)
 Tu t’es livré pour nous(bis)
 Tu as versé ton sang(bis)
 Pour nous sauver.

2. Et Dieu t’a exalté(bis)
 Il t’a donné le nom(bis)
 Au-dessus de tout nom(bis)
 Jésus vainqueur.

3. Sur la terre et aux cieux(bis)
 Tout genou fléchira(bis)
 Toute langue dira(bis)
 Tu es Seigneur !

A TOI PUISSANCE ET GLOIRE
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CHANTS

NOTRE DIEU S’EST FAIT HOMME

P. et M. M. Dannaud

1. Notre Dieu s'est fait homme pour que l'homme soit Dieu,
mystère inépuisable, fontaine du salut.
Quand Dieu dresse la table, il convie ses amis
pour que sa vie divine soit aussi notre vie !

2.Le Seigneur nous convoque par le feu de l'Esprit
au banquet de ses noces célébrées dans la joie.
Nous sommes son Église, l'Épouse qu'il choisit
pour vivre son alliance et partager sa vie.

3.Merveille des merveilles, miracle de ce jour !
Pour nous Dieu s'abandonne en cette Eucharistie.
Chassons toute indolence, le Christ est parmi nous,
accueillons sa présence et offrons-nous à lui.

4.Dieu se fait nourriture pour demeurer en nous,
il se fait vulnérable et nous attire à lui.
Mystère d'indigence, d'un Dieu qui s'humilie
pour que sa créature soit transformée en lui.

5. Il frappe à notre porte le Seigneur tout-puissant,
il attend humble et pauvre, mendiant de notre amour.
Dénué d'arrogance, sous l'aspect de ce pain
il se donne en offrande pour demeurer en nous.

6.Que nos cœurs reconnaissent en ce pain et ce vin
l'unique nécessaire, qui surpasse tout bien.
Ce que nos yeux contemplent, sans beauté ni éclat,
c'est l'Amour qui s'abaisse et nous élève à lui.
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P. d’après st Jean-Paul II ; M. Fr. JB du Jonchay

ACCLAMEZ LE SEIGNEUR, VOUS QUI MARCHEZ SUR SES PAS,
C'EST LUI VOTRE ROI ! OUVREZ TOUT GRAND VOS CŒURS,
PORTEZ EN LUI VOTRE CROIX, C'EST LUI VOTRE VIE, SECRET DE VOTRE JOIE !

1. Jésus, sauveur de tous les hommes, Jésus, Fils Bien-Aimé du Père.
C'est lui qui nous a tant aimés. Venez à lui, vous trouverez la paix !

2. Le Christ veut combler notre cœur, donner la vie en plénitude,
Lui seul pourra nous rassasier. Accueillez-le, recevez son amour !

3. Marchez sur le chemin de vie, Chemin de foi et de confiance,
Chemin de joie, de pauvreté, Chemin d'amour et de miséricorde.

4. Laissez tout ce qui vous entrave, en lui, la grâce vous libère
Pour vivre dans la vérité, pour vous donner, pour aimer sans mesure.

5. Allez sur les chemins du monde, courrez au service des hommes,
Soyez brûlants de charité pour témoigner de la grande espérance.

6. Marie, ô Mère du Seigneur, Marie, première des disciples,
Toujours, tu chemines avec nous, conduis nos pas dans la clarté de Dieu.

7. Louange au Père qui nous aime, louange au Fils qui nous appelle,
Louange à l'Esprit de lumière, à notre Dieu, la gloire pour les siècles !

CHANTS

ACCLAMEZ LE SEIGNEUR
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CHANTS
POUR TES MERVEILLES

(IEV 18-25)

R. Pour tes merveilles,
 Je veux chanter ton Nom,
 Proclamer combien tu es bon !
 De toi et de toi seul, Seigneur,
 Dépend mon sort,
 Ô mon roi, mon Dieu je t’adore.

 1. Quand je t’appelle dans la détresse,
 Sensible à mon cri tu t’abaisses,
 Ta droite douce et forte me redresse,
 Contre ton sein me tient sans cesse.

2. À ta tendresse je m’abandonne,
 Car sûre est ta miséricorde.
 Qui comme toi, Seigneur, sauve et pardonne ?
 Pas de salut que tu n’accordes !

3. Je ne peux vivre qu’en ta présence,
 Que ne me soit cachée ta face !
 Ne déçois pas, Seigneur, mon espérance :
 À tout jamais je rendrai grâce.
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Je veux te louer, ô mon Dieu, à ton nom
élever les mains.
Je veux te bénir, t’adorer, te chanter,
Ô mon Dieu, éternel est ton amour !

Dans le temple très saint de ta gloire, ô Seigneur,
Je te contemplerai.
Je verrai ta puissance infinie :
Ô mon Dieu, éternel est ton amour !

Que te rendre ô Seigneur, mon Sauveur,
Pour le bien que tu as fait pour moi ?
En tout temps, en tout lieu, je dirai :
Ô mon Dieu, éternel est ton amour !

Je tiendrai mes promesses envers toi, 
devant tous, j’annoncerai ton nom.
Que ma vie tout entière te loue :
Ô mon Dieu, éternel est ton amour !

CHANTS

JE VEUX TE LOUER

 - 20 -



L’Esprit Saint qui nous ai donné
Fais de nous tous des fils de Dieu
Appelés à la liberté,
Glorifions Dieu par notre vie !

Nés de l’amour de notre Dieu,
Fils de lumière, sel de la terre,
Ferments d’amour au cœur du monde
Par la puissance de l’Esprit

À son image, il nous a faits
Pour nous aimer comme il nous aime,
Sa ressemblance reste gravée
Au fond des cœurs de ceux qui l’aiment.

Tous ceux qu’anime l’Esprit Saint
Sont délivrés de toute peur
Et désormais, fils adoptifs
Ils sont devenus fils du Père.

A nos côtés se tient Marie
Mère du Christ, mère des hommes,
Notre soutien et notre guide
Dans notre marche vers son Fils.

CHANTS

L’ESPRIT SAINT QUI NOUS EST DONNÉ
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P. J-P Lécot ; M. P. Décha

1.Vierge sainte, Dieu t’a choisie depuis toute éternité,
Pour nous donner son Fils bien-aimé,
Pleine de grâce, nous t’acclamons.

AVE, AVE, AVE MARIA !

2.Par ta foi et par ton amour, ô servante du Seigneur !
Tu participes à l’œuvre de Dieu,
Pleine de grâce, nous te louons.

3.En donnant aux hommes, ton Fils, Mère riche de bonté,
Tu fais la joie du Créateur,
Pleine de grâce, nous t’acclamons.

4.Ô Marie, Refuge très sûr pour les hommes, tes enfants,
Tu nous comprends et veilles sur nous,
Pleine de grâce, nous t’acclamons.

5.Tu demeures près de nos vies, nos misères et nos espoirs,
Pour que la joie remplisse nos cœurs :
Pleine de grâce, nous t’acclamons.

CHANTS

VIERGE SAINTE, DIEU T’A CHOISIE
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1.La première en chemin, Marie tu nous entraînes
A risquer notre « oui » aux imprévus de Dieu..
Et voici qu’est semé en argile incertaine
De notre humanité, Jésus-Christ, Fils de Dieu.
Marche avec nous, Marie, sur nos chemins de Foi
Ils sont chemins vers Dieu (bis).

2.La première en chemin, en hâte tu t’élances,
Prophète de Celui qui a pris chair en Toi.
La Parole a surgi, tu es sa résonance
Et tu franchis des monts pour en porter la voix.
Marche avec nous, Marie, aux chemins de l’annonce,
Ils sont chemins vers Dieu (bis).

3.La première en chemin pour suivre au Golgotha
Le Fils de ton amour que tous ont condamné.
Tu te tiens là , debout, au plus près de la Croix
Pour recueillir la vie de son cœur transpercé.
Marche avec nous, Marie, sur nos chemins de croix,
Ils sont chemins vers Dieu (bis).

4.La première en chemin avec l’Eglise en marche
Dès les commencements, tu appelles l’Esprit !
En ce monde aujourd’hui, assure notre marche ;
Que grandisse le corps de ton Fils Jésus-Christ.
Marche avec nous, Marie, aux chemins de ce monde,
Ils sont chemins vers Dieu (bis).

CHANTS

LA PREMIERE EN CHEMIN

 - 23 -



CHANTS

COURONNÉES D’ÉTOILES

Nous te saluons, ô toi notre Dame
Marie, Vierge Sainte que drape le soleil
Couronnées d’étoiles, la lune est sous tes pas
En toi nous est donnée l’aurore du Salut

1.Marie, Eve nouvelle et joie de ton Seigneur,
Tu as donné naissance à Jésus le Sauveur.
Par toi nous sont ouvertes les portes du jardin
Guide-nous en chemin, Etoile du matin.

2.Tu es restées fidèle, mère au pied de la croix.
Soutiens notre espérance et garde notre foi.
Du côté de ton Fils, tu as puisé pour nous
L’eau et le sang versé qui sauvent du péché.

3.Quelle fut la joie d’Eve lorsque tu es montée,
Plus haut que tous les anges, plus haut que les nuées,
Et quelle est notre joie, douce Vierge Marie
De contempler en Toi la promesse de vie.

4.Ô Vierge immaculée, préservée du péché,
En ton âme, en ton corps, tu entres dans les cieux.
Emportée dans la gloire, sainte Reine des cieux,
Tu nous accueilleras un jour auprès de Dieu
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Marie, douce lumière, 
Porte du ciel, temple de l’Esprit
Guide-nous vers Jésus et vers le Père,
Mère des pauvres et des tout petits.

Bénie sois-tu, Marie
Ton visage rayonne de l’Esprit
Sa lumière repose sur toi
Tu restes ferme dans la foi.

Bénie sois-tu, Marie, 
En ton sein, tu portes Jésus-Christ
Le créateur de tout l’univers
Le Dieu du ciel et de la terre.

Bénie sois-tu, Marie
La grâce de Dieu t’a envahie
En toi le Christ est déjà sauveur
De tout péché, il est vainqueur.

Bénie sois-tu, Marie
Toi l’icône de l’Église qui prie
Pour l’éternité avec tous les saints
Les anges te chantent sans fin.

CHANTS

MARIE DOUCE LUMIÈRE

 - 25 -



Notes personnelles
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Les numéros d’urgence

Contacter le directeur du service des pèlerinages :

 Jean-Michel Soliveres au 06 85 72 48 74  

112 - Numéro d’urgence
18 - Pompiers

17 - Police
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PRIÈRE DU JUBILÉ

Père céleste,
En ton fils Jésus-Christ, notre frère,

Tu nous as donné la foi,
Et tu as répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint, la flamme de la charité

Qu’elles réveillent en nous la bienheureuse espérance
de l’avènement de ton Royaume.

Que ta grâce nous transforme,
Pour que nous puissions faire fructifier les semences de l’Evangile,

Qui feront grandir l’humanité et la création tout entière,
Dans l’attente confiante des cieux nouveaux et de la terre nouvelle,

Lorsque les puissances du mal seront vaincues,
Et ta gloire manifestée pour toujours.

Que la grâce du Jubilé,
Qui fait de nous des Pèlerins d’Espérance,

Ravive en nous l’aspiration aux biens célestes
Et répande sur le monde entier la joie et la paix

De notre Rédempteur.
A toi, Dieu béni dans l’éternité,

La louange et la gloire pour les siècles des siècles.
Amen

                                                                                                        Pape François


